














UNE ÉCOLE DE LA RÉUSSITE POUR TOUS1

Synthèse de l’avis

L’ensemble du projet d’avis a été adopté au scrutin public par 130 voix, 4 contre et 35 abstent ions  



Une école inclusive.

Une école où la mixité sociale et scolaire est une situation normale.

Une école pour laquelle la polit ique publique sout ient et évalue les init iat ives.

 Les préconisations : 

Un traitement plus inclusif des di cultés scolaires 
pour tous et dans tous les territoires



Ouvrir davantage l’école « lieu social »



Des pratiques pédagogiques innovantes

Renforcer la formation



Gouvernance et essaimage





Avis 

Introduction
« J’aimerais que tous les enfants du monde puissent aller à l’école pour apprendre  

à être quelqu’un. » Brian, 10 ans.





Un système éducatif qui trie dès le départ
« J’ai arrêté l’école à 15 ans et demi. En 3e SEGPA je n’ai pas passé le Certi cat de 

formation générale (CFG), les profs n’ont pas voulu m’inscrire. Après ils voulaient tout 
décider pour moi. Là-bas on ne te demande pas ce que tu veux faire.» Flavie, jeune adulte.

La réussite pour tous à l’école est une question cruciale pour l’ensemble de 
la société. Les inégalités à l’école persistent voire s’aggravent. Le CESE souhaite 
rappeler brièvement le constat établi en 2011, partagé par ailleurs, en l’enrichissant 
de témoignages de parents issus de milieux défavorisés, et en donnant également la 
parole à di érents acteurs de la communauté éducat ive entendus lors de ses audit ions 
et visites sur le terrain. 

Inégalités scolaires et  
origines sociales étroitement liées



L’école inclusive
s’adapte à l’élève 



Des parcours scolaires sans issue

 «Nous les parents, nous ne voulons pas que ce que nous avons vécu petits, l’humiliation,  
le rejet, se reproduisent sur nos enfants. » Madame M.

Une mère de famille :



Une mère de famille :

Médicalisation abusive de l’orientation scolaire 







Individualisation : risque de déconnexion  
de l’élève des savoirs de la classe

L’éducation prioritaire seule réponse  
au rapport école et milieux populaires?



Tous les enfants ne sont pas d’emblée  
en connivence avec l’école



Des init iat ives et des pratiques diverses  
pour la réussite de tous 

« Pour réussir à l’école, quand on est heureux, quand on sait que l’on peut compter  
sur certaines personnes, ça nous aide à réussir ce qu’on entreprend. », Alexis,11 ans.

De nombreuses écoles, établissements scolaires, associations (culturelles, sportives, 
environnementales…) et autres acteurs de l’éducation partout dans les territoires 
déploient des init iatives, des pratiques et des disposit ifs encore peu connus et dispersés. 
Lors des auditions, entretiens privés, visites et rencontres le CESE a pu constater la 
diversité et la richesse des expériences des acteurs de terrain, et, tout en regrettant de 
ne pouvoir toutes les citer, tient cependant à en faire partager quelques-unes.

De l’école primaire à la n du collège 



L’audit ion de Madame Viviane Bouysse, Inspectrice générale de l’Éducation 
nat ionale, dans la sect ion nous a permis de situer l’importance de l’école maternelle 
et des premiers apprent issages de l’enfant. Insistant sur une école bienveillante, elle 
met ici le doigt sur les expériences défavorables et les expériences essentielles pour la 
construct ion de l’enfant. Elle explique combien il est dommageable pour un enfant de 
3 ans de s’entendre dire qu’il est déjà en di culté. 



Les classes maternelles Montessori ont très largement fait leurs preuves quant à 
la réussite des enfants dans leurs premiers pas avec l’école, allant jusqu’à leur faire 
acquérir, en respectant leur rythme propre, des compétences habituellement acquises 
en école élémentaire. Notons que ce qui sera dit  ci-dessous de l’école maternelle, 
par Isabelle Sechaud (secrétaire générale de Montessori France), repose sur les 
bases pédagogiques que les écoles Montessori pratiquent à tous les niveaux (écoles 
primaires et collèges).



L’école maternelle Jean Servet est implantée au cœur de Lyon (Rhône) dans un 
quart ier représentatif d’une mixité sociale qui se vit  bien. On va voir ici combien la 
place des parents est importante pour les enfants, les parents et les enseignants.



Des écoles élémentaires  
aux pratiques pédagogiques inclusives

L’école ouverte des Bourseaux (Saint Ouen l’Aumône, Val d’Oise) est née en 1980. 
La ville avait  besoin d’une école supplémentaire dans un quartier en construct ion. 
Élus et enseignants ont ré échi à une école où on apprendrait autrement, dans la ligne 
de l’éducat ion nouvelle défendue par le Groupement français de l’Éducat ion nouvelle 
(GFEN). Le bâtiment a été conçu en fonct ion de ce projet. De forme circulaire, l’école a 
en son centre la bibliothèque, lieu de savoir et de recherche. Tout autour, des couloirs 
de circulation donnent libre accès à tous les lieux de l’école. Les salles de classes, 
associées par deux, sont reliées entre elles par un hall de dégagement et ont un libre 
accès à la cour. Le visiteur qui entre dans cette école en période scolaire est tout de 
suite frappé par la libre circulat ion des enfants qui amène pet its et grands à se côtoyer 
quotidiennement dans le calme. Le pivot du projet est la const itution des classes par 
cycle, la coopération est le maître-mot.





L’école élémentaire Pergaud (de 200 élèves) est située dans un quartier populaire 
d’Épinal (Vosges). La très grande majorité des élèves de cette école est issue de 
familles vivant avec de faibles ressources. L’équipe enseignante y prat ique une 
pédagogie di érenciée et ouverte sur le quartier. Ici les liens entre la mairie et l’équipe 
enseignante sont très importants.





L’école élémentaire Vitruve, située à Paris (XXe), repose sur trois principes : une 
école qui mobilise les méthodes act ives par une organisat ion collégiale, qui met en 
avant la coopérat ion (et non la compétit ion) et une école ouverte sur le quartier et la 
vie en société. «Pas de devoirs, pas de classement, pas de notes, une visibilité di érente 
sur les apprentissages. »





L’école élémentaire Bel Air (235 enfants) est située au cœur d’un quart ier de 
logements sociaux, éloignée du centre de Torcy (Seine-et-Marne). Le groupe scolaire 
comprend une école maternelle de 5 classes et une école élémentaire de 10 classes, 
les deux écoles sont très proches. École atypique : elle a créé une mini-ferme entre la 
maternelle et l’élémentaire, mis en place un réseau informatique de 80 ordinateurs 
répart is sur l’école et une salle de découvertes et d’expériences qui o re aux enfants 
de mult iples possibilités de recherches et d’expérimentations.



À l’école Gérard Philipe de Villiers le Bel  



L’école de la rue d’Oran est une école parisienne située dans le quart ier de la Goutte 
d’Or (Paris XVIIIe). C’est un quartier en évolut ion, avec beaucoup d’habitat social ; 
actuellement 80 % des enfants viennent de familles défavorisées en élémentaire, 
en maternelle ce taux vient de descendre à 65 %. Cette école est a liée à un réseau 
d’éducation prioritaire + (REP+) et comporte 8 classes avec 9 enseignants plus la 
directrice (à Paris les directeurs sont déchargés de classe). Ici le choix de travailler en 
équipe est très important, «il faut un établissement scolaire complet pour faire grandir 
tous les enfants» nous dit  la directrice. 



un engagement partagé

 La résolution des problèmes

 L’organisat ion des savoirs

 La coopération bienveillante :



Le groupe scolaire Concorde comprend l’école maternelle Anne Franck (4 classes) 
et l’école élémentaire Hélène Boucher (6 classes). C’est une école située dans le 
Réseau d’Education Prioritaire de Mons en Baroeul (Nord). Au début des années 2000, 
l’école était en perte d’e ectifs, les résultats n’étaient pas sat isfaisants et il y régnait 
beaucoup de violences (incivilités, bagarres, racket…). L’Inspecteur de circonscription 
a alors proposé à l’ Institut coopératif de l’école moderne (ICEM, pédagogie Freinet) 
de prendre en charge l’école en const ituant une équipe d’enseignants, ayant tous une 
expérience de plusieurs années en pédagogie Freinet. 





laboratoire Théodile de l’Université de Lille de suivre 
l’évolution de l’école. Cette recherche, dirigée par Yves Reuter, s’est déroulée de 
façon indépendante, sans référence préalable à la théorie de la pédagogie Freinet

Ce qu’ils ont observé peut se résumer en dix principes de :



L’école est souvent le dernier service public en milieu rural, elle a évolué ces 
dernières années s’ouvrant pour rompre avec l’isolement. Il existe di érentes écoles 
rurales, de la classe unique au Regroupements pédagogiques intercommunaux (RPI). 
Enseignants, parents et élus misent sur une école rurale de qualité, a n de développer 
et renouveler le milieu rural. 







maisons familiales rurales



Des Collèges en marche pour la réussite de tous

Le collège Rimbaud d’Amiens (Somme) est situé dans un quart ier défavorisé, 
il accueille 415 élèves dont 67 % de CSP défavorisée (270 élèves boursiers). Un 
changement dans la sectorisat ion des a ectat ions des écoles a permis à ce collège 
d’avoir une plus grande mixité sociale avec une venue de 80 élèves de CSP moins 
défavorisée. Dans toutes les classes la mixité sociale et scolaire est de mise. Les projets 
proposés par les professeurs permettent à tous les élèves de découvrir la coopérat ion 
et les travaux inter-disciplinaires.



Au collège Georges Brassens de Narbonne

Un climat scolaire serein



Le collège Jean Jaurès à la Ciotat (Bouches du Rhône) a un e ectif de 450 élèves. Il 
a la part icularité d’avoir à chaque niveau d’étude une classe qui applique la pédagogie 
Freinet. Les élèves qui suivent cette pédagogie peuvent cont inuer en seconde, 1re 

et terminale au lycée Auguste et Louis Lumière. L’ensemble de la 6e à la terminale 
constitue le CLEF (Collège lycée expérimental Freinet).

Le CLEF





Le collège Saint Louis à Lyon (Rhône), collège privé sous contrat, est situé au cœur 
du quart ier de la Guillot ière. Il accueille 600 élèves de classes sociales hétérogènes 
(réparties en 4 catégories des plus aisées aux plus défavorisées) dont 100 élèves sont 
boursiers. Il développe des méthodes où les élèves sont amenés à être très autonomes 
et acteurs de leurs choix et leurs projets, ainsi dans certaines matières les élèves 
choisissent leurs professeurs.





collège Gérard Philipe 

Le collège Clisthène dépend administrat ivement du collège du Grand Parc 
à Bordeaux (Gironde) dont il est une annexe, tout en ayant une autonomie de 
fonct ionnement et de direct ion. Il s’agit  ici d’une «expérience » menée depuis 13 ans 
a n de transformer le collège pour le rendre «plus juste, plus e cace, plus démocratique, 
ouvert à tous les élèves, à moyens constants et avec des élèves ordinaires ». La mixité 
sociale est de mise 





Un établissement atypique en plein centre-ville de Lille (Nord) qui accueille en 
internat des enfants qui seraient sinon en famille d’accueil. Une équipe éducative plus 
nombreuse qui déploie des projets, une bienveillance envers chacune et chacun, le 
tout dans un cadre bien dé ni pour la réussite de tous. 

L’inst itution Sainte Marie de Lille, privée sous contrat  



collège Politzer de La Courneuve 



Il s’agit d’une web-radio de collégiens

Des pédagogies et des dispositifs innovants 

Les élèves regardent avant d’aller en classe sur un ordinateur le cours proposé 
par leur professeur. La posture en classe du professeur comme des élèves en est 
complètement modi ée. Une pédagogie qui donne envie d’apprendre ! Une attention 
pour que chaque enfant ait les mêmes chances que les autres. 



1re phase Avant la classe, à la maison : phase magistrale

2  phase En classe, la mise en act ivité :

3  phase La product ion



Une heure et demie d’atelier par semaine pour apprendre la grammaire, 
l’orthographe… pourquoi pas ! Ici l’animation de ces ateliers transforme les élèves 
dans leurs apprent issages au quotidien. 

ateliers d’intelligences multiples





collège Albert Samain de Roubaix.

Les object ifs de la FESPI sont :



Jacques Bernardin

Il préconise de créer une dynamique solidaire sur quatre niveaux :

❐

❐

❐

❐



Une except ion dans nos audit ions, entendre des lycéens, alors que nos travaux 
sont centrés sur l’école primaire et le collège. Mais les enseignants, les élèves et les 
partenaires du lycée Le Corbusier d’Aubervilliers (Seine-Saint-Denis) ont réussi à 
mettre en actes ce que nous souhaitons à tous les élèves de l’école de la République. 



« La pression en milieu scolaire est une cause de sou rance. Il y a cinq sources de 
pression ».

l’évaluation

 la famille

 la pédagogie

 Les e ect ifs des classes

 Temps et espaces

 Importance de la culture en milieu scolaire : 



La notion de plaisir à l’école



 

Dans des territoires ultramarins

Les contribut ions pour les territoires ultramarins ne couvrent pas l’ensemble des 
territoires et nous en sommes désolés. Chaque territoire vit une réalité très di érente 
dans le domaine de l’éducation, ils ont néanmoins tous un point commun qui est d’avoir 
beaucoup de di cultés pour la scolarité et la réussite de tous les enfants. La situat ion 
de la formation des personnels dans ces territoires est plus que préoccupante.

Un groupe d’enseignants et de parents ayant l’expérience de la grande pauvreté 
s’est réuni a n de préparer une contribution permettant à la fois de comprendre la 
situat ion de La Réunion de leur point de vue et de relater une expérience d’une école 
de la réussite de tous dans un territoire rural de l’Ile. Pour ce faire, ce groupe est allé à 
la rencontre de plus de 70 personnes et a eu avec Jean-Paul Delahaye et la rapporteure 
une longue réunion téléphonique. 





Dé s et Di cultés Réponses en actes



Dé s et Di cultés Réponses en actes

•

•

•

•

•

•

Comme pour le lycée Le Corbusier (cité plus haut) nous faisons ici une exception 
avec le lycée agricole de Pouembout en Nouvelle Calédonie tant les expériences 
relatées vont dans le sens de la réussite pour tous.



Le 101e département français est en proie à de graves di cultés tant pour scolariser 
tous les enfants de son territoire que pour former les enseignants et personnels de ses 
établissements. Quelques init iatives voient le jour, la tâche est immense et l’urgence 
est grande !



Territoires et partenaires pour la réussite de tous 

La dimension partenariale autour de l’école est déterminante pour une véritable 
école de la réussite pour tous, comme le souligne à juste titre l’UNAPEI dans sa 
contribution déposée sur la plate-forme www.reussitedetous.lecese.fr





L’Association pour favoriser l’égalité des chances à l’école (APFEE) développe des 
Clubs «Coup de pouce clé » qui sont plus qu’un soutien pour les enfants de CP.

Entre 2009 et avril 2015, 21 quart iers en France ont expérimenté des formes 
de travail ensemble, de ré exions, de contacts, de mise en place d’act ions pour 
voir comment « En associant leurs parents, tous les enfants peuvent réussir »  Ils se 
sont retrouvés régulièrement pour comprendre les di icultés et les avancées. Le 
11 avril 2015 ils se sont tous retrouvés pour faire le bilan et lancer une même action 
pour 1 001 territoires en France. 





Préconisations
« C’est mieux de travailler à deux plutôt que seul car on peut s’entraider si on a des 

di cultés. On peut ré échir ensemble et partager nos idées. »Fanny et Sarra.



Un traitement plus inclusif des di cultés scolaires 
pour tous et dans tous les territoires



Les témoignages, comme la note de la DEPP de février 2015 (cf partie I), ont illustré 
combien l’origine sociale et l’a ectat ion dans les classes spécialisées sont fortement 
corrélées.







La situation de l’éducation dans les territoires ultramarins nécessite des préconisations 
spéci ques, ce qui n’exclut pas les autres préconisations faites dans cet avis. 



Ouvrir davantage l’école « lieu social »

Pour assurer la réussite pour tous, le CESE entend également souligner plus 
largement que l’école, «lieu social », doit davantage s’ouvrir aux parents, au territoire, 
aux di érents partenaires économiques et sociaux, aux collect ivités territoriales a n 
que se développent des synergies posit ives, dans le respect du rôle et de la place des 
un(e)s et des autres. 







Des pratiques pédagogiques innovantes

Pour être pleinement inclusive, l’école ne doit  jamais cesser de chercher le 
chemin vers les savoirs et les pédagogies les mieux adaptés à chaque élève. Toutes les 
pédagogies ne se valent pas pour construire l’école de la réussite pour tous.







Renforcer la formation

Le métier d’enseignant exige des gestes professionnels qui ne s’improvisent pas, 
contrairement aux idées reçues. Si la formation init iale est indispensable, la formation 
continue des enseignants est absolument nécessaire et doit  être renforcée comme 
l’avait fortement et clairement explicité le CESE dans son avis, Les inégalités à l’école, 
de septembre 2011 dont certaines préconisat ions restent d’actualité.



-

-

Gouvernance et essaimage

Les principaux de collège, les inspecteurs de l’Éducat ion nat ionale (IEN pour les 
écoles primaires) et les inspecteurs d’Académie - inspecteurs pédagogiques régionaux 
(IA-IPR pour les collèges) ont un rôle prépondérant dans «une école de la réussite pour 
tous ». 































Mme Graz : 

échanges incessant



M. Aschieri















 Président : 

 Vice-présidentes :

 ❐ Agriculture

 ❐ Artisanat

 ❐ Associations 

 ❐ C.F.D.T.

 ❐ C.F.E. - C.G.C.

 ❐ C.F.T.C. 

l

 ❐ C.G.T. 

 ❐ C.G.T. - F.O.

 ❐ Entreprises 

 ❐ Environnement et nature



 ❐ Organisat ions étudiantes et Mouvements de jeunesse

 ❐ Outre-Mer

 ❐ Personnalités quali ées

 ❐ U.N.A.F.

 ❐ Personnalités associées 



«Une école est un accordéon : un sou et s’ouvre et il faut sans cesse ouvrir ailleurs 
pour un autre sou et. »

Que chaque personne auditionnée soit ici remerciée pour le temps donné et partagé 
au service de la réussite de tous les élèves. 

Un merci tout particulier à Jean-Paul Delahaye et Régis Félix avec lesquels j’ai eu         
beaucoup de plaisir à travailler, sans oublier Ozgül Guncu pour son aide plus que précieuse. 

❐

 Mme Sylvie Geo roy-Martin

  M. Frédéric Le Merrer 

 Mme Viviane Bouysse 

 Mme Florence Robine 

 M. Jean-Yves Rochex,

 M. Stéphane Bonnery 

 M. Yvan Nemo

 Mme Françoise Cartron

 Mme Sylvie Fromentel 

 M. Bruno Jouvence 

 et M. David de la Pastellière 

 M. Hervé Jean 

 et Mme Mart ine Carré 



 M. Damien Boussard

 Mme Isabelle Richer

 Mme Valérie Louys

 Mme Catherine Robert 

 M. Didier Georges

 Mme Marie-José Malis 

 M. Christian Baudelot

 Mmes et MM. Antoine Pham, Sriptahy Srivipusha, Aïta Maramandrava, 
Grira Salem, Djouadi Aghiles, Ines Boukhedra, Traicy Boteko, Nima Bouchkoud, 
Vanessa Hoang Quang

❐

 M. Jean Roucou 

 Mme Mart ine Fourrier 

 Mme Isabelle Sechaux 

 Mme Catherine Chabrun 

 M. Benoit  Hubert

 Mme Michelle Olivier

 Mme Valérie Sipahimalani

  Mme Annie Catelas

 Mme Claudie Paillet te

 M. Guillaume Touzé



  M. Christian Chevalier

 M. Robert Bourvis

 Mme Marie-Luce Pola 

 M. Claude Seibel

 Mme Maridjo Graner

 M. Yves Alpe

 M. Christian Lefevre

 Mme Sophia Ariès 

 M. David Bouchillon

 M. Jérémy Fontanieu 

 M. Jacques Bernardin, 

 M. Marty

 Mme Audrey Maurin

 Mme Christine Rossignol 

 Mme Emilie Cassin 

 Mme Raphaëlle Depret-Guillaume

 Mme Émilie Jarno

 M. Laurent Dupuis, 

 Mme Brigitte de Compreignac

 Mme Véronique Bavière

 M. André Ant ibi 



 Mme Corinne Ottomani Croc 

 M. Gérard Lauton

 Mme Alice Balgueri

 Mme Marie Toullec Thery

 M. Didier Jacquemin

 Mme Sophie Dargelos

 M. Claude Thelot

 M. Jean-Michel Zakhartchouk

 M. Benoit  Motte 

 Mme Chloé Ra ele

 Mme Eunice Mangado-Lunetta 

 M. Thibaut Renaudin

❐

 FSU, SNUipp, SNES 

 SGEN/CFDT

 SE - UNSA  

 SUD Educat ion

 FO

 CGT Education

 SNALC

 Collect if RASED



 DEPP

 DGESCO (conseillers techniques, bureaux)

 DNE

 CNESCO

 CANOPE

 IFé, Centre Alain Savary

 M. Serge Paugam

 M. Daniel Thin

 M. Choukri Ben Ayed

 M. Marc Douaire

 M. Eric Charbonnier 

 M. François Chérèque

 Mme Maryse Adam-Maillet

 M. Régis Guyon

 Mme Monique Sassier

 OZP

 Secours Catholique

 ATD Quart Monde  

 Secours Populaire  

 Francas

 Ligue de l’enseignement

 OCCE

 PEP

 Cahiers pédagogiques

 CEMEA

 Collect if «Pouvoir d’Agir »

 AFEV

 UNICEF



 FCPE

 APEL

 PEEP

 UNAF 

 Mme Henriette Zouguebi

 M. Pascal Demarthe 

 Ville de Pantin 

 M. Stéphane Troussel 

 M. Pierre Balmand 



Ce groupe Croisement s’est déplacé avec la sect ion du CESE à Mons en Barœul  
le 2 décembre 2014, a travaillé avec les membres de la sect ion éducat ion, 
communication, culture durant trois réunions de section au mois de mars 2015 avec la 
technique du Croisement des savoirs.



 Mme Pascale Calcoen

 Mme Agnès Gilson

 Mme Angeline Mazzoli

 Mme Laurence Gai e 

 Mme Dominique Lahanier - Reuter

 Mme Marie Verkindt 

 Mme Anne Cavaillé 

 Mme Johanna Lagha 

 Mme Catherine Lapirot 

 Mme Sekoura Menni  

 Mme Sarah Dridi 

 Mme Catherine Pontière 

 Mme Edith Lefebvre 

 M. Benjamin Ge rault  



❐

Auditions en dehors du CESE de la rapporteure

 M. Albert  Zenou

 et Mme Muriel Leselbaum

 Mme Véronique Burckle

 École des Bourseaux à Saint Ouen l’Aumône (Val d’Oise)

 École Vitruve à Paris 20

 M. Jean-Pierre Fournier

 Collège Saint Louis de la Guillotière à Lyon 7  (Rhône)

 Mme Catherine Hurtig Delattre

❐





 Mme Ophélie Ahouansou

 M. Joseph Allouard

 Mme Murielle Amar  

 Mme Isabelle Amic

 M. Bruno Andurand 

 Mme Aline Archimbaud

 Mme Anne Avarre 

 M. Eric Ballaire 

 M. Etienne Barraux 

 Mme Laure Batut

 Mme Marie-Pierre Baumhauer 

 M. Dominique Baux

 Mme Cécilia Belair 

 Mme Nathalie Benard

 Mme Anita Bento

 M. Johann Berthelot - Mouysset 

 M. Lucas Bildstein

 Mme Cécile Billard, 

 M. Tony Billot ta

 Mme Sandrine Bilstein 



 Mme Mart ine Blanchoin  

 Mme Nathalie Bobichon 

 M. Alain Boidron 

 Mme Marie-Line Bosse 

 Mme Marie Botella 

 Mme Manon Bouchareu 

 Mme Delphine Boulin 

 Mme Aude Bourden 

 M. Damien Boussard 

 Mme Myriam Brelle 

 M. Armand Caïazzo  

 Mme Caroline Carpent ier 

 Mme Emilie Casin-Larretche 

 Mme Rachel Cavaciut i

 Mme Maryse Charmet 

 Mme Claire D

 M. Jacques Dandelot 

 Mme Laurence De Gaspary

 Mme Astrid De Vaumas 

 M. Jacques Delacour 

 Mme Rébecca Deprez 



 Mme Marie Destro

 M. Clément Dieulot

 Mme Brigitte Dours

 Mmes Véronique et Marie-Jo Doyen et Hucbourg  

 Mme Violaine Dremont

 Mme Sabine Drouin

 Mme Claire Dubert

 Mme Tena Dupont

 M. Marcel Esposito 

 M Houchi Etezad

 M Andrise Fayaut 

 Mme Gaëlle Ginot 

 M. Gabriel Gonnet

 M. Daniel Gostain 

 M Ata Ullah Gourine 

 M. Guy Grave

 M. Lucas Gruez

 M. Gaëtan Guironnet

 M. Gérard Hernandez

 M. Aimée Corinne Lahmi 

 M. Adil Lamrabet 

 Mme Chloé Leboucq 



 M. Vincent Leclair 

 M. André Leclercq 

 Mme Roselyne Lecuyer 

 Mme Viviane Levointurier 

 

 M Dominique Lopez

 Mme Françoise Louzguiti 

 Mme Christel Lut ignier 

 Mme Béatrice Machefel

 M. Alain Madore

 Mme Marion Mansuy

 M. Christophe Martin 

 M. Bruno Masurel

 Mme Kareen Melki 

 Mme Sylvie Merillon 

 Mme Louisa Meslem 

 M. Dany Mesnage 

 Mme Liliane Micozzi

 M. Frédéric Miquel  

 M. Frédéric Nicolle 

 Mme Evelyne Odier

 M. Pascal Percq
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Une mère de famille



Un père et une mère de famille



Qu’est-ce que la réussite ?

À propos de l'impossibilité du travail à la maison pour certains enfants

À propos des orientations subies

À propos de la reproduction sociale

Écouter la parole des enfants

À propos de coopérat ion, de vivre la fraternité à l'école



Respecter le temps de l’élève

Quelle école pour quelle société...

Être bien… ou mal à l'école



FESPI - Fédérat ion des Établissements scolaires publics innovants





Collège Clisthène de Bordeaux.

Quelques données sur la composit ion du collège et les résultats scolaires.

CSP (en %) Clisthène
Clg Grand 

Parc
Département Académie

CSP 

favorisées

CSP 

moyennes

CSP 

défavorisées

En % Clisthène Clg Grand Parc Département Académie

Sans retard  
scolaire

En retard  
d’un an 

En retard  
de deux ans

Orientat ion en juin 2013 pour 25 élèves.

Socle commun et DNB (Diplôme National du Brevet)







Retrouvez l’intégralité  
de nos travaux sur  

www.lecese.fr

 La pédagogie numérique :  
un défi pour l'enseignement supérieur

 Les données numériques

 Pour un renouveau des politiques publiques de la culture

 L’alternance dans l’éducation

 Pour une politique de développement du spectacle vivant :  
l’éducation artistique et culturelle tout au long de la vie

 Avant-projet de loi d’orientation et de programmation  
pour la refondation de l’école de la République

Dernières publications de la sect ion  
de l'éducation, de la culture et de la communicat ion

 Vingt ans de lutte contre le réchau ement climatique en France :  
bilan et perspectives des politiques publiques

 Réussir la conférence climat Paris 2015

 Nouvelles monnaies : les enjeux macro-économiques, financiers et sociétaux

 Révolution numérique et évolutions des mobilités individuelles et collectives (transport de personnes)

 Sécuriser les parcours d’insertion des jeunes

 Innovations technologiques et performance industrielle globale : l’exemple de l’impression 3D

 La pédagogie numérique : un défi pour l’enseignement supérieur

 Le défi de l’insertion professionnelle des jeunes ultramarins
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